
Tous droits réservés © Revue des sciences de l’éducation, 2011 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 19 avr. 2024 01:54

Revue des sciences de l’éducation

Turcotte, C., Bérubé, D., Blain, D. et Nadeau, L. (2007). Engager
l’élève du primaire en lecture. Montréal, Québec : Chenelière
Éducation
Ginette Roberge

Volume 37, numéro 1, 2011

URI : https://id.erudit.org/iderudit/1007695ar
DOI : https://doi.org/10.7202/1007695ar

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Revue des sciences de l’éducation

ISSN
0318-479X (imprimé)
1705-0065 (numérique)

Découvrir la revue

Citer ce compte rendu
Roberge, G. (2011). Compte rendu de [Turcotte, C., Bérubé, D., Blain, D. et
Nadeau, L. (2007). Engager l’élève du primaire en lecture. Montréal, Québec :
Chenelière Éducation]. Revue des sciences de l’éducation, 37(1), 208–209.
https://doi.org/10.7202/1007695ar

https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/revues/rse/
https://id.erudit.org/iderudit/1007695ar
https://doi.org/10.7202/1007695ar
https://www.erudit.org/fr/revues/rse/2011-v37-n1-rse01/
https://www.erudit.org/fr/revues/rse/


208 Revue des sciences de l’éducation, volume 37, no 1, 2011

cause,	 puisque	 la	dépression	 représente	 le	 trouble	psychologique	majeur	de	 la	
période	adolescente	avec	des	problématiques	qui	lui	sont	associées,	comme	l’an-
xiété,	le	trouble	bipolaire,	les	troubles	alimentaires,	l’automutilation	et	le	suicide.	
Ces	problèmes,	généralement	abordés	dans	la	formation	psychopédagogique	des	
maîtres	du	secondaire,	sont	essentiellement	de	type	sous-réactif	et	touchent	une	
grande	 proportion	 de	 jeunes,	 particulièrement	 les	 filles,	 qui	 tout	 comme	 les	
femmes	adultes,	sont	deux	fois	plus	souvent	représentées	dans	les	troubles	dépres-
sifs	que	 les	garçons	ou	les	hommes.	La	troisième	partie	porte	sur	 les	choix	de	
traitements.	Plusieurs	capsules	d’information	servent	à	mieux	identifier	si	l’on	a	
affaire	à	un	problème	d’humeur	passager	ou	si	sa	gravité	devrait	conduire	à	une	
évaluation	professionnelle.	On	prend	soin	de	nuancer	les	effets	qu’entraîne	la	prise	
d’antidépresseurs,	en	mettant	en	garde	contre	l’augmentation	des	risques	suici-
daires	 qui	 peuvent	 être	 associés	 à	 ces	 médicaments.	 Cela	 dit,	 la	 perspective	
psychiatrique	et	le	modèle	médical	dominent	tout	de	même	l’ouvrage,	car	avec	
ces	quelques	nuances,	on	suggère	surtout	la	prise	de	médicaments	combinée	à	la	
thérapie.	On	trouve	aussi	annexée	une	liste	de	ressources	appropriées.

Le	ton	est	empreint	de	respect	envers	le	lectorat	et	invite	à	la	prudence	dans	
l’utilisation	des	informations	retransmises.	Dans	cet	esprit,	l’ouvrage	vise	d’abord	
à	rassurer	les	jeunes	quant	aux	difficultés	réelles	vécues	et	surmontées	par	plu-
sieurs,	en	ne	se	prétendant	pas	être	un	manuel	de	psychologie	ni	un	guide	d’auto-
guérison.	Au	contraire,	l’auteure	avertit	quiconque	se	reconnaîtrait	dans	un	des	
portraits	 présentés,	 de	 la	 nécessité	 de	 consulter	 un	 professionnel	 en	 prenant	
conscience	que	le	rétablissement	n’est	pas	magique.	Du	même	souffle,	elle	met	en	
garde	contre	la	lourdeur	d’assumer	seul	le	soutien	d’un	ami	en	détresse,	sans	pour	
autant	risquer	de	passer	sous	silence	des	circonstances	à	haut	risque.	Au	travers	
des	cas	présentés	au	fil	des	pages,	on	découvre	non	seulement	les	difficultés	vécues	
au	quotidien	par	des	jeunes	en	détresse	et	leur	capacité	d’adaptation,	mais	aussi	
leur	étonnement	de	ne	pas	avoir	été	découverts	ou	pris	en	charge	!	Ce	ne	serait	
pas	le	moindre	mérite	de	ce	petit	ouvrage	sans	prétention	que	de	nous	alerter	à	
porter	attention	aux	signes	laissés	par	ces	jeunes	qui	ont	du	mal	à	vivre	et	qui,	
surtout,	désespèrent	de	nous	le	communiquer.

Manon	Théorêt
Université	de	Montréal

Turcotte, C., Bérubé, D., Blain, D. et Nadeau, L. (2007). Engager l’élève du pri-
maire en lecture. Montréal, Québec : Chenelière Éducation.

Le	titre	de	l’ouvrage,	Engager l’élève du primaire en lecture,	qualifie	légitimement	
son	contenu,	puisque	le	principe	de	l’engagement	dans	ses	formes	variées	est	inséré	
dans	le	texte	de	façon	à	ce	qu’il	n’y	ait	aucune	incertitude	que	les	propos	y	sont	
reliés.	Dans	le	premier	chapitre,	les	caractéristiques	de	l’engagement	et	les	condi-
tions	qui	semblent	nécessaires	à	son	essor	sont	définies.	Deux	théories	à	l’appui	
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y	sont	considérées,	notamment	la	théorie	de	l’expérience	optimale	et	celle	de	la	
résonance.	 Dans	 le	 chapitre	 2,	 surtout	 détaillé,	 on	 se	 penche	 sur	 les	 diverses	
manifestations	de	l’engagement	en	salle	de	classe	en	ce	qui	a	trait	à	ses	applications	
conceptuelles	et	fonctionnelles.	On	évoque	la	différenciation	pédagogique	comme	
moyen	d’y	parvenir,	et	on	y	retrace	la	problématique	du	désengagement.	Enfin,	
un	axe	pratique	est	exploré	dans	le	troisième	chapitre	à	travers	les	récits	de	trois	
pédagogues	 sur	 le	 front	 de	 l’enseignement.	 Ceux-ci	 racontent	 leurs	 parcours	
personnels	par	rapport	à	la	lecture	et	décrivent	comment	ils	réussissent	à	inciter	
leurs	élèves	à	s’y	intéresser	au	moyen	de	trois	interventions	distinctes,	qui,	bien	
qu’elles	soient	différentes,	semblent	produire	des	résultats	aussi	favorables	auprès	
des	élèves.

Ce	texte	est	approprié	autant	pour	les	éducateurs	que	pour	les	chercheurs	et	
fusionne	de	façon	équilibrée	des	notions	théoriques	et	leurs	applications	pratiques,	
afin	d’obtenir	pour	corollaire	l’engagement	des	élèves	en	lecture.	Cette	question	
de	l’engagement	est	d’ailleurs	longuement	développée	dans	ce	document	parsemé	
de	suggestions	de	stratégies	d’enseignement	pratiques,	de	tableaux	explicatifs	et	
de	matériel	reproductible.	Le	monologue	des	éducateurs	concrétise	un	lien	entre	
trois	approches	pédagogiques,	ce	qui	permet	la	consolidation	des	concepts	pré-
sentés	au	préalable	(dans	les	chapitres	1	et	2)	ainsi	qu’une	perspective	réelle	sur	
leur	 mise	 en	 œuvre.	 Indubitablement,	 les	 lecteurs	 de	 cet	 ouvrage	 peuvent	 se	
reconnaître	dans	ces	discours	de	praticiens	et	puiser	dans	leurs	expériences	pour	
adapter	ces	propos	à	leur	propre	milieu	professionnel.	

Bien	que	cet	ouvrage	soit	très	intéressant,	il	aurait	pu	être	enrichi	par	des	points	
à	examiner.	En	premier	lieu,	les	pédagogues	(chapitre	3)	décrivent	leurs	parcours	
personnels	et	professionnels	au	niveau	de	l’engagement	en	lecture,	mais	ils	omet-
tent	de	joindre	des	témoignages	sur	l’évolution	de	leurs	élèves.	Cet	élément	aurait	
pourtant	établi	la	validité	des	approches	pédagogiques.	Il	faut	mentionner	aussi	
que	les	auteurs	présentent,	à	l’aboutissement	de	leur	récit,	des	recommandations	
de	livres	qui	piquent	la	curiosité	des	lecteurs.	Par	contre,	les	intéressés	doivent	
consulter	la	bibliographie	à	la	fin	du	livre	afin	de	décortiquer	les	informations	
supplémentaires	(la	maison	d’édition	et	la	date	de	publication)	nécessaires	pour	
pouvoir	se	procurer	commodément	les	textes	recommandés.	

Néanmoins,	quelle	joie	de	voir	préconiser	la	lecture,	et	de	façon	sous-jacente,	
la	différenciation	pédagogique,	pour	accroître	le	succès	scolaire	des	élèves	!	Les	
praticiens	auront	certainement	plaisir	à	lire	ce	texte.	Non	seulement,	des	carac-
téristiques	d’élèves	engagés	et	des	implications	pratico-pratiques	pour	les	regagner	
sont	 mises	 en	 évidence,	 mais	 cet	 écrit	 explore	 aussi	 les	 champs	 d’intérêt	 des	
pédagogues.	Après	tout,	ces	derniers	sont	les	responsables	du	modelage	de	l’en-
gagement	en	salle	de	classe.			

GINETTE	ROBERGE
Université	Laurentienne
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